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Leçon 1     2ème trimestre 2008 
 

Sabbat après-midi, le 29 mars 2008 
Celui qui garde la Parole de Vérité demeure en Christ ; en Lui l’amour de Dieu est 

perfectionné. Nous devrions être prêts à accepter la lumière qui vient de Dieu de 

quelque source qu’elle puisse venir, au lieu de la rejeter parce qu’elle ne vient pas par le 

canal que nous attendons. Lorsque Jésus ouvrit la Parole de Dieu à Nazareth, lut la 

prophétie d’Esaïe concernant Son œuvre et Sa mission, et déclara qu’elle était réalisée 

devant eux, ils commencèrent à douter et à remettre en question son interprétation. Ils 

déclarèrent : « N’est-ce pas le fils du charpentier ? n’est-ce pas Marie qui est sa mère ? 

Jacques, Joseph, Simon et Jude, ne sont-ils pas ses frères ? et ses sœurs ne sont-elles pas 

toutes parmi nous ? D’où lui viennent donc toutes ces choses ? Et il était pour eux une 

occasion de chute. » (Matt. 13 :555-57a) Ils n’attendaient de Lui aucune lumière, et ils 

rejetèrent le message de Dieu. Lorsque celui qui était né aveugle reçut la vue, vint vers 

les Pharisiens et leur parla de Jésus, ils déclarèrent : « Tu es né tout entier dans le péché, 

et tu nous enseignes ! Et ils le chassèrent. » (Jean 9 :34) Ils avaient pris position pour 

l’incrédulité, rejetant le Christ, quoiqu’ils avaient fait profession de croire en Dieu. 

Review and Herald, August 27, 1889 

 

Dimanche, le 30 mars 2008 
Jésus sentait qu’il était nécessaire de donner à Ses disciples des instructions 

spéciales, mais la foule le serrait de si près qu’il était extrêmement difficile de trouver 

des périodes d’isolement. Il ne pouvait pas mettre à part des moments de prière durant la 

journée. Alors Il consacrait fréquemment une nuit entière à communier avec Son Père 

Céleste, luttant avec supplication pour les enfants égarés des hommes. Le Sauveur, 

oppressé par l’incrédulité de l’humanité, portant le fardeau de l’iniquité du monde, était 

vraiment « Méprisé et abandonné des hommes ». (Es. 53 :3a) 

Jésus utilisa les moindres heures d’isolement avec Ses disciples pour prier avec eux 

et pour leur enseigner plus clairement la nature de Son royaume. Il voyait bien que, dans 

leur faiblesse humaine, ils étaient portés à désirer que Son règne soit temporel. Leur 

ambition terrestre les avait amenés à être dans la confusion concernant la vraie mission 

du Christ. Il leur reprocha cette fausse conception, et leur enseigna qu’au lieu 

d’honneurs mondains c’était la honte que les attendait, et au lieu d’un trône, 

l’impitoyable croix. Il leur enseigna qu’à cause de Lui et pour gagner le salut, ils 

devaient aussi être disposés à supporter la honte et l’outrage. 

Le moment approchait où Jésus devait mourir et laisser Ses disciples seuls face au 

monde froid et cruel. Il savait combien la haine et l’incrédulité amères les 

persécuteraient et Il désirait les encourager et les affermir face à ces épreuves. En 

conséquence, Il alla à l’écart et pria pour eux, intercédant auprès du Père qu’au moment 

de la terrible épreuve à venir leur foi reste ferme et que Ses souffrances et Sa mort ne les 

accable pas au point de désespérer. Quel tendre amour ! Face à Sa proche agonie, Il 

s’intéressait encore à protéger Ses compagnons du danger ! 

Quand il rejoignit Ses disciples, Il leur demanda : « Qui suis-je au dire des hommes, 

moi le Fils de l’homme ? Ils répondirent : Les uns disent que tu es Jean-Baptiste ; les 

autres, Elie ; les autres, Jérémie, ou l’un des prophètes. » (Matt 16 :13c-14) Poussant la 

question de plus près, Il demanda : « Et vous, leur dit-il, qui dites-vous que je suis ? 

Simon Pierre répondit : Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant. Jésus, reprenant la 

parole, lui dit : Tu es heureux, Simon, fils de Jonas ; car ce ne sont pas la chair et le sang 

qui t’ont révélé cela, mais c’est mon Père que est dans les cieux. » (Matt. 16 : 15-17) 

Quoique la foi d’un grand nombre se soit effondrée et que la puissance des prêtres 

et des chefs du peuple contre Lui soit pressante, le brave disciple explicita 

courageusement sa foi. Dans cette déclaration Jésus vit le principe vivant qui animerait 

les cœurs de ses croyants dans les âges à venir. C’est l’action mystérieuse de l’Esprit de 

Dieu sur le coeur humain qui élève l’esprit le plus humble à une connaissance au-dessus 

de toute sagesse humaine et à une familiarité avec les vérités sacrées de Dieu. 

Vraiment : « Tu es heureux, Simon, fils de Jonas ; car ce ne sont pas la chair et le sang 

qui t’on révélé cela » (Matt.16 :17b) 

Brochure: Redemption :or the Miracles of Christ, the Mighty One, pp.64, 65 

 

Lundi, le 31 mars 2008 
Les rabbins continuèrent leur interrogatoire : « Pourquoi donc baptises-tu, si tu n'es 

pas le Christ, ni Elie, ni le prophète ? » Les mots « le prophète » faisaient allusion à 

Moïse. Les Juifs s'attendaient à ce que Moise fût ressuscité d'entre les morts et enlevé au 

ciel.  Ils ignoraient qu'il avait déjà été ressuscité. Quand le Baptiste commença son 

ministère, beaucoup pensèrent que c'était peut-être lui qui était le prophète Moïse 

ressuscité d'entre les morts ; car il paraissait connaître à fond les prophéties et l'histoire 

d'Israël.  

On pensait aussi qu'Elie apparaîtrait personnellement avant l'avènement du Messie. 

C'est en opposition avec cette attente que Jean nia d'être Elie ; mais ses paroles avaient 

une signification plus profonde. Jésus devait dire plus tard, à propos de Jean: « Si vous 

voulez l'admettre, c'est lui qui est l'Elie qui devait venir. » Jean est venu avec l'esprit et 

la puissance d'Elie, pour accomplir une œuvre semblable à la sienne. Cette œuvre aurait 

trouvé son accomplissement chez eux si les Juifs l'avaient reçu. Mais ils n'acceptèrent 

pas son message. Ils ne le reconnurent pas comme Elie.  Aussi ne put-il accomplir pour 

eux la mission dont il était chargé.           The Desire of Ages, p.135 ; Jésus-Christ, p.117 

 

Quand nous contemplons l'incarnation de Christ dans l'humanité, nous sommes 

déconcertés devant un mystère insondable que l'esprit humain ne peut comprendre. Plus 

nous réfléchissons sur ce thème, plus il nous semble admirable. Comme le contraste 

entre la divinité de Christ et le faible bébé de l'étable de Bethléhem nous semble 

immense! Comment pouvons-nous couvrir la distance qu'il y a entre le Dieu puissant et 

un faible enfant? Et cependant, le Créateur des mondes, Celui en qui habite 

corporellement toute la plénitude de la Divinité, se manifesta dans le bébé sans défense 

de la crèche. Bien plus élevé que n'importe quel ange, égal au Père en dignité et en 

gloire, et cependant, portant le vêtement de l'humanité! La Divinité et l'humanité furent 

mystérieusement combinées, et l'homme et Dieu devinrent un. C'est dans cette union 

que nous trouvons l'espérance de notre race déchue. En contemplant Christ dans son 

humanité nous contemplons Dieu, et nous voyons en lui la splendeur de sa gloire, 

l'image même de sa personne. 

Ellen G. White Comments , SDA Bible Commentary, vol. 5 p.1130 

Commentaires bibliques d’Ellen White sur Jean 1.14 
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Mardi, le 1er avril 1008 
Le Seigneur Jésus-Christ, le divin Fils de Dieu, a existé de toute éternité en tant que 

personne distincte et cependant une avec le Père. Sa gloire surpassait toute autre gloire 

dans le ciel. Il commandait aux intelligences célestes, et il était en droit de recevoir 

l'hommage de l'adoration de la part des anges. Ceci ne constituait pas une usurpation à 

l'encontre de Dieu. La Sagesse déclare : « L'Eternel m'a possédée au commencement de 

sa voie, avant ses œuvres d'ancienneté. Dès l'éternité, je fus établie, dès le 

commencement, dès avant les origines de la terre. Quand il n'y avait pas d'abîmes, j'ai 

été enfantée, quand il n'y avait pas de sources pleines d'eaux.  Avant que les montagnes 

fussent établies sur leurs bases, avant les collines, j'ai été enfantée, lorsqu'il n'avait pas 

encore fait la terre et les campagnes, et le commencement de la poussière du monde. 

Quand il disposait les cieux, j'étais là ; quand il ordonnait le cercle qui circonscrit la face 

de l'abîme. » (Proverbes 8 : 22-27, version Darby.) 

Lumière et gloire resplendissent dans la vérité selon laquelle le Christ était un avec 

le Père avant la fondation du monde. C'est ici la lumière qui brille dans un lieu obscur, 

resplendissant d'une gloire divine, unique. Cette vérité, infiniment mystérieuse en elle-

même, explique d'autres vérités également mystérieuses qui sans elle resteraient 

inexplicables ; elle est enchâssée dans la lumière, inaccessible et incompréhensible. 

Review and Herald, April 5, 1906; Messages choisis, vol. 1 p.291 

 

Le Seigneur appelle le personnel de nos sanatoriums à un niveau plus élevé. Tout 

mensonge est incompatible avec la vérité. Si nous suivons des fables habilement 

composées, nous nous rallions aux forces ennemies qui luttent contre Dieu et contre le 

Christ. Dieu invite ceux qui se sont habitués à porter un joug de fabrication humaine à 

rompre ce joug et à cesser d'être les esclaves des hommes. 

La bataille se poursuit. Satan et ses anges emploient toutes les séductions de 

l'injustice. Par des efforts inlassables ils attirent les âmes loin de la vérité et de la justice, 

pour semer de ruines l'univers tout entier. Avec une habileté consommée, ils inventent 

une multitude d'erreurs pour captiver les âmes. Ils travaillent sans trêve. L'ennemi 

s'efforce sans cesse d'entraîner des âmes dans l'incrédulité et le scepticisme. Il voudrait 

bannir Dieu, ainsi que le Christ qui a été fait chair et a fait sa demeure parmi nous pour 

montrer que par l'obéissance à la volonté de Dieu nous pouvons triompher du péché. 

Selected Messages, bk. 1, p.194 ; Messages choisis, vol. 1 pp.226, 227 

 

Il y a de nombreuses façons par lesquelles les êtres humains peuvent de nouveau 

crucifier le Fils de Dieu et le couvrir de honte. Le culte offert aux affaires de ce monde 

crée une telle confusion dans les esprits que Satan s’approche furtivement et pénètre 

insidieusement. Il a de nombreuses théories par lesquelles il détourne ceux qui se 

laissent entraîner : Les vues erronées concernant Dieu, que le monde entretient, sont une 

forme cachée de scepticisme, ouvrant la voie à l’athéisme. Par des paroles hâtives et des 

actions égoïstes, le coeur du Christ est souvent peiné. C’est ainsi que Satan agit 

inlassablement pour entraîner à la défection. Alors qu’il gagne le contrôle des esprits, il 

exerce sur eux des impressions durables, et les réalités concernant l’éternité 

s’estompent.       This Day with God, p.339 

 

 

Mercredi, le 2 avril 2008 
Quand certains expriment du mépris concernant le christianisme, dites-leur que 

votre expérience vaut mieux que des paroles. Les habitants du monde céleste sont 

stupéfaits lorsque ceux que le Christ a rachetés par Son propre sang, que Dieu a invité 

de Sa voix miséricordieuse, tournent en dérision les messages de l’Evangile et 

contestent la divinité de leur Rédempteur. Ils construisent sur un terrain sablonneux, 

avec des liens et des fragments de raisonnement humain, mais leurs théories 

s’évanouiront comme la rosée lorsque la gloire du Seigneur sera révélée. Les croyants 

ne prétendent pas que chaque question et chaque objection que Satan peut inventer et 

instiller dans les esprits humains peut avoir une réponse par de grands discours. Des 

évidences suffisantes sont fournies pour fonder la foi. Mais si l’on est déterminé à 

douter on trébuchera sur les montagnes obscures de l’incrédulité. La démonstration sera 

faite que les cœurs orgueilleux ne sont jamais soumis au Christ et qu’ils fabriquent des 

excuses pour réagir face aux problèmes que leur esprit limité ne peut expliquer devant 

les difficultés qu’ils imaginent trouver dans la Bible. 

Signs of the Times, September 3, 1894 

 

L’instruction seule ne qualifiera pas quelqu’un pour une place dans l’œuvre, et ne le 

rendra pas capable d’obtenir une connaissance de Dieu. Ecoutez ce que l’apôtre Paul a à 

dire sur le sujet : « Ce n’est pas pour baptiser que Christ m’a envoyé, c’est pour 

annoncer l’Evangile, et cela sans la  sagesse du langage, afin que la croix de Christ ne 

soit pas rendue vaine. Car la prédication de la croix est une folie pour ceux qui 

périssent ; mais pour nous qui sommes sauvés elle est une puissance de Dieu. Aussi est-

il écrit : Je détruirai la sagesse des sages, Et je rendrai nulle l’intelligence des 

intelligents. » (1 Cor. 1 :17-19) 

A travers les époques successives d’obscurantisme, Dieu a permis à des hommes 

d’essayer de trouver Dieu par leur propre sagesse. Il ne s’agissait pas de démontrer leur 

incapacité à pleinement comprendre comme Il le souhaiterait, mais pour qu’ils puissent 

se rendre compte qu’ils ne peuvent obtenir une connaissance de Dieu et de Jésus-Christ 

que par la révélation de Sa Parole et du Saint-Esprit. Quand Christ est venu en ce 

monde, la démonstration avait été pleinement faite et les résultats avaient été évidents 

que l’on ne pouvait connaître Dieu par la seule sagesse (humaine). 

Même dans l’église, Dieu a permis que les hommes évaluent leur propre sagesse 

dans ce domaine. Mais lorsqu’une crise a surgi du fait de la faillibilité humaine, Dieu 

s’est levé puissamment pour défendre Son peuple. Quand l’église a été abaissée, quand 

l’épreuve et l’oppression se sont abattues sur Son peuple, Il l’a élevé par une délivrance 

spectaculaire. Lorsque les maîtres infidèles ont pénétré dans le peuple, un 

affaiblissement s’en est suivi, et la foi du peuple de Dieu semblait s’estomper. Mais 

Dieu s’est élevé fit une purification, et ceux qui avaient été éprouvés et fidèles furent 

élevés.                North Pacific Union Gleaner, April 21, 1909 

 

Jeudi, le 3 avril 2008 
Satan est toujours prêt à remplir les esprits de théories et de calculs qui font dévier 

les hommes de la vérité présente et les rendent incapables de faire connaître au monde le 

message du troisième ange. Il en fut toujours ainsi, car notre Sauveur a dû fréquemment 
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reprendre ceux qui se complaisaient dans les spéculations et qui recherchaient des 

choses que le Seigneur n'avait pas révélées. Jésus est venu sur la terre pour 

communiquer des vérités importantes aux hommes. Il désirait imprégner leur esprit de 

la nécessité de recevoir et d'obéir à ses préceptes et à ses instructions, d'accomplir leurs 

devoirs présents. Les messages de Jésus étaient d'une nature telle qu'ils apportaient la 

connaissance pour leur usage quotidien et immédiat. 

Jésus a dit: "Or, la vie éternelle, c'est qu'ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et 

celui que tu as envoyé, Jésus-Christ." Tout ce qui a été fait et dit l'a été dans ce seul but: 

affermir la vérité dans leur esprit pour qu'ils puissent atteindre la vie éternelle. Jésus 

n'est pas venu pour surprendre les hommes par des prédictions d'un temps spécial où un 

grand événement surviendrait; Il est venu pour instruire et sauver ceux qui étaient 

perdus et non pour éveiller et satisfaire la curiosité. Car Il savait que cela ne ferait 

qu'augmenter le goût pour l'inconnu et le merveilleux. Son propos était d'apporter la 

connaissance par laquelle les hommes pourraient croître en force spirituelle et avancer 

sur le chemin de l'obéissance et de la véritable sainteté. Il ne transmettait que les 

instructions qui pouvaient être adoptées dans la vie quotidienne, et seulement les vérités 

qui pourraient être transmises à d'autres de la même manière. Il ne fit pas de nouvelles 

révélations aux hommes, mais Il ouvrit leur intelligence aux vérités qui avaient été, 

pendant longtemps, obscurcies ou déformées par les faux enseignements des prêtres et 

des maîtres. Jésus remit les joyaux de la vérité divine à leur place, dans l'ordre où ils 

avaient été donnés aux patriarches et aux prophètes. Après leur avoir accordé cette 

précieuse instruction, Il promit de leur donner le Saint-Esprit par lequel toutes les 

choses qui leur avaient été dites leur seraient rappelées. 

Ellen G. White Comments , SDA Bible Commentary, vol. 6 p.1052 

Commentaires bibliques d’Ellen White sur Actes 1 :7,8 

 

Lorsque nous faisons de la rédemption le sujet de notre méditation, que nous 

essayons de comprendre l’ampleur du plan du salut, et que nous prenons conscience de 

l’amour indescriptible de Celui qui est mort pour nous, notre coeur est soumis et adouci. 

Nous nous abandonnons entièrement à notre Sauveur. Nous tombons à Ses pieds en 

adoration et nous nous exclamons : « Mon Seigneur et mon Dieu ! » Un amour plus 

qu’humain est éveillé en nous par la découverte du merveilleux amour du Christ pour un 

rebelle qui L’a affligé par ses transgressions. Le pécheur qui a senti la puissance du sang 

purificateur du Christ a le sens profond et stable qu’il se doit tout entier à ce Sauveur 

qui l’a racheté par Sa vie précieuse. Tous ceux qui ont conscience et apprécient l’amour 

du Christ estimeront que le plus grand privilège de leur vie est de consacrer chaque 

faculté de leur être à Son service. La grâce transformatrice du Christ façonne les désirs 

du coeur et (développe) une disposition spontanée à faire n’importe quel sacrifice pour 

la Cause de la vérité.               Signs of the Times, January 13, 1888 

 

Vendredi, le 4 avril 2008 
 

Pour aller plus loin : 

 

Jésus-Christ, chapitre 24, pp.219-227. 

 

 


